
PASSATION DE POUVOIR

Claude AZEMA reprend le lourd fardeau
de la place de Président de la

Fédération Française de Pétanque et Jeu Provençal
assumé de main de maître par Henri BERNARD
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Au parc de la victoire, une fois de plus, des records de participation ont eté enregistrés.
Quatorze pays étaient présents (Algérie, Maroc, Espagne, France, Monaco, Italie, Suisse, Allemagne, BelgLque, pays-

Bas, Grande Bretagne, Croatie, Sénégal, Japon).
Domination du «Maître», Phiiippe QUINTATS cette annee encore en doublette er en iripiette.
Damien MAS, le père du Mondial de Millau a reçu au cours d'une cérémonie au milieu du carre d,hcnneur, la

medaille d'or de la F.F.PJ.P. qui lui a éte remise par Claude AZEMA, à cetre époque seci-eraire génerai et aulourd,hui
President National.

LES RÉSUI ATS
lête à tête (r loz joueurs)

Quarts de finale: Daniel bat Michat (Valence); Bric bat Bluerte (Toulon sur Arroux); Rizo bat ê,:E:.Ê . r,,il,ârln€r:
Marragou bat Castellan (Marseille).
Demi-finales: Broc bar Fernancl Marragou (Oasts Aubin, Ave-vron) à Z: Daniel bat Daniel Rizo ,\ice . .

Finale: Michel Broc (Cap d'Ail, Alpes Maritimesl batSerge Daniel t3 a 6 r1-0 1-3 2-3 2-4 5-4 B-4 t0-4 , -i t-r ---t tl-6r.
Movenne de tir:Michel Broc: 11/14 dont Z carreaux; Serge Daniel : 2/i0 <jcrnt 1 carreau.

rriptettes (llt équipes)
Ouarts de finale : Quintais bar Foyot-passo {Montpellier) à B; Weibel
bat Broc-Rossini Roger et Fhilippe (Cap d'Ail) à 0r Bluette bat Martin-
Garcia-Barès lBordeauxr a 2; Loulon bat Domenech-Cauret-Gomez
(Bédarieux) à 6.

Demi-finales : Quintais bat Bluette-Elzeard-Biêber (Toulon/Arroux,
BeileriveiAllier, Angers) à .l; Louion bat Weibel-Van Campenhour-
Concedieu (Bruxelles, hanches) à 3:

Finale :Phiiippe Quintais, jean-Luc Robert, Laurent Morillon (hanches, Eure
et Loire) battent Jean-Yves Loulon, 0livier Cos[eseque, Javier Cardenas-
Villaverde tBordeaux, seville) t3 à B (14-0 2-0 2-0 2-i:-r :-3 2-3 2-4 2-6
1-6 7-6 7-B i2-B 13-B

Moyennes de tir: Philippe Quinrais : i3/15, dont 3 CârreâuX; Laurent
moriilon:5/5, dont I carreau:javier, cardenas-villaverde: 15/18, dont 1 carreau: olivier costéseque :4/7,dam 1 cârreâu;
Jean-Yves Loulon : 2/3 dont 2 carreaux...

ooublettes (23 s équipest
Quarts de finale: Quintais bat Marin,pelioux Lvarr a i0; Bellonie bat ioulon, Casiie
(Bordeaux) à O; Weibei bar Patruno, Rypen rClermonr-Ferrand Bellerive sur Allierr à l;
Lacroix bat Leca, Demaria (Sanary) a 12.

Demi-finale : Lacroix bat Weibei, Van Campenhout ,Bruxellesr à B; Quintais Dat Bellonie,
Hecquet (Beaulieu sur Dcrdogner, Chevagnes) à 2.

Finale_: Quintais, robert (Chartres) battent Lacrorx. Rt\ tere r"arr a t.

ooublettes féminines (r lg équipes)
Quart de finale : R_ybak oat Virebayre-Viala (Herault-Gardrr Gaurhrer bat Debone-Rigal iArni;
Colombet bat Montabaux-l'Hostis (Lot-et-Garonne); Rochette bar pcrner-Gremy rAisner.
Demi-finales: Gauthier bat Rochette-Bertrand (Gardr a 1: Coicmber cat R1,bak-Ramos
(Macon-lssoire) à 5:

Finale : Angelique Colombet-Florence Schopp (Coumon ci'Auvergnei Da[ent Mart]ne Gauthier-
Nafialie Delmas §aint-Maur, Charenton-Val

de Mame) 13 à 7 (1-0 1-1 1-2 1-6 5-6 8-6 1 1-6

11-7 12-7 13-n.

triplettes mixtes (tqo équipes)
Quart de finale : Durand bat Delmas, Lebourgeois, Cabau (paris); Rabero bat
Saulnier, Lohio, Morrisseau (Loiret); Diot bat Barrau, Marigot Cargoles (Beziers,
Bagnols); Richarte bat Rathberger, Tartaroli, Morii lon (Blagnac-Hanches);
Demi-finale : Durand bat Rabero, Hisquin (Nievre); Richarte bat Diot,
Canivet, Demaciedo (Paris, Clermond).
Finale : Richarte, Foyot, Miléi (Montpeiliet Macon) batrent Durand,
Aubert, Martin Drôme).
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Associé à Martine SARDA, le double champion
du Monde et plusieurs iois vice champion de
France a enfin conquis son premier titre de
chan'lpion de France derrière iequel il courait
depuis toujours"
0n assista d'ailleurs à une linale de très haut
niveau dans laquelle les deux champions PASSO

et Michel LOY firent feu des quatres fers, leurs
partenaires férninines Anne BERTHAUD et
Martine SARDA remplissant parfaitement leur
r'ôle de pointeuses

Les Résultats

Quarts de finale
JOCAPIN bat SCHUBNEL - GUILLEMIN (vosges) 13-9
SARDA bat GAGNER-BISCARRAT {GaTd) 13-7
ANT0LIN bat ALBENTCISA-ALBENT0SA (Bouches clu Rhône) 13-B
BERTHAUD bat HEINRY-OUSTRY (Breragne) 13-B

Demi-finale
BERTHAUD bar JACOPIN-JAC0prN (Finistere) 1 3_2
SARDA bar ANTOLIN-QUTLES (Hérautt) 13-11
FIHALE
SARDA-SCHATZ (Languedoc-Roussillon) battent BERTHAUD_LOy (Seine et Marne) 13_9
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.Magnifique réussite que ce congrès dans l'immense palais des congrès de Strasbourg, ou le départ,
après 20 ans d'activité, du Président Henri Bernard a été largement fêté. Celui-ci a été ovatiônné et récom-
pensé à la juste valeur du travail exécuté.

Les principaux points à retenir :

Le budget prévisionnel s'équilibre à Z 061 000 Francs.
Les objectifs 1997 portent surtout sur les jeunes avec un meilleur encadrement, des compétitions plus

motivantes, des entraînements plus intensifs, etc...
Pour les féminines, plus de nationaux, plus de compétitions en triplettes afin de dégager l,élite, au lieu

d'organiser des sélections tous les deux ans.
Favoriser l'informatique avec des programmes de lormation dans l'année. Ne pas oublier le minitel qui

permet de dialoguer avec la Fédération, de consulter le calendrier et les résultats des nationaux et cham-
pionnats et les coordonnées des comités départementaux.

Président honoraire

Président Fédération

Vice-président

Secrétoire Général

Adjoints

Trésorier Générol

Ad;'oints

Les membres

HenTi BERNARD

CIAUdC AZEMA

DanieI CHAROLAIS

Francis GACHON

AIain NICOLIER

Jacques THER0N

Bernard DUC

Josiane GALLAND

Antoine JUAN

MicheI SIGNAIRE

Edmond SEUILLARD

AIain CANTARUTTI

Simone FOURNIER

Marguerite BRIANC0N

Jean CHARPENTIER

Pierre CHESNOY

GéTaTd COLETTE

Yvon LAURENS

Guy MAUVIEL

CIaude STIRMEL

Raymond VIVIANT
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Martine DELENCL0S : Peux-tu te présenter et nous dire depuis combien de temps tu diriges ce club ?

J.M; N0RRE : J'ai 3B ans, je suis commerçant, je suis président du joyeux Cochonnet depuis 14 ans et l,tnternational
enfin, le National en est à sa quinzième année.
M.D. :Je pense que c'est toi qui est à l'origine de ce National qui est devenu international. Comment a t-il démarré ?

JM N. : Disons que c'est moi et quelques autres qui avons eu l'idée de monter une manifestation d,envergure en
Creuse et à Chambon tout particulièrement et petit à petit Ia réussite aidant, le cadre, Ia convivialité, etc... nous
sommes arrives à l'tnternational actuel qur reunit chaque année, cumule 3000 participants sur trois jours.
M.D. : Et la première année, combien de participants ?

JM N , La premiere année, 510 participants exactement mais ce n'était que sur 2 jours et non trois.
M.D. :forganisation de ce national est très importante et financièrement certainement très lourde, alors comment
fais-tu pour t'en sortir ?'

JM N. : Financièrement, c'est tres lourd evidement puisqu'on organise 32 concours, concours féminin, jeune... On
s'en sort comme tous les organisateurs, subventions, sponsors etc... plus les recettes buvettes, buffets... il n,y a pas
de recette miracle I

M.D. : Et au niveau de la municipalité, est.ce qu'ils sont à fond dans la manifestation maintenant ?

JM. N. : 0n ne peut pas dire qu'ils soient à fond, mais ils nous aident d'une manière correcte, c,est tout, je n,irais pas
plus loin I

M.D. : Est-ce qu'il ya de grosses manifestations à Chambon ?

JM. N. : D'autre grosses manifestations, oui, mais pas de l'importance de l,tnternational de petanque. Ily a des mani_
festations telles que la foire à Ia brocante... des manifestations qui attirent du monde mais rien de comparable.
M.D. : On va revenir à toi. Tu es joueur de petanque je suppose, donc, as-tu un palmarès personnel ?

JM. N. : Un tout petit palmarès. D'une part, je ne suis pas très adroit, d'autre part, je n,ai pratiquement plus le temps
de jouer. Cette année, j'ai dû faire quatre, cinq concours. J'ai participer une fois au championnat de France Tête à
tête il y a trois ans. Uannée suivante, j'ai été champion de la Creuse doublette mais c,est peut être par accident, je
ne sais pas I

M.D. : Tu es organisateur du National, alors dis-nous ce que tu pense de la catégorisation ?

JI"l N. : La catégorisation a ses bons et ses mauvais côtes. personnellement, je n,ai pas vraiment d,avis autorise à
émettre. En tant que joueur, je ne prends jamais les points donc, il m,est difficile de donner mon avis. En tant que
dirigeant, je me vois tres souvent dans l'obligation de faire appliquer le règlement.
M.D. : Mais, penses tu que ce soit bon qu'elle existe ou qu'elle devrait exister différemment ?

JM N : A mon avis, il est bon qu'elle existe mais, sans doute que la meilleure des solutions serait la division, mais
la pétanque n'en n'est pas à ce stade là, n'est pas structurée pour en arriver là.
M.D. : Que penses tu de la pétanque jeune et au féminin ?

JM. N. :Je dirai simplement que l'on a besoin de tout le monde, que la pétanque à Chambon c,est l,international, la
convivialité et la famille en même temps que l'êlite. Ce qui nous permet à travers les 32 concours d,avoir un maxi_
mum de participation chez les féminines et chez les jeunes pendant trois jours et à mon avis devient indispensable.
Je dirai même que la Fédération devrait imposer dans tous les concours narionaux, une compétition jeune et une
competition feminine au moins.
M.D. : Combien as-tu d'équipe au niveau jeune et au niveau féminin dans chaque categorie ?

JM. N. : En Tête à Tête féminin on avait Z2 joueuses vendredi, en triplette, 46, samedi. On est peut ôtre un des seuls
nationaux à faire un triplette féminin, je pense que c'est assez rare. En doublette aujourd,hui, je ne sais pas exac_
tement le nombre puisque je ne me suis pas occupé étant donné que cela se déroule sue la place des platanes.
M.D. : Nous sommes dans une année d'élection bien sur. Est ce que tu es tout d,abord dans le Comité
Départemental de la Creuse ou pas ?

JM. N : 0ui, je suis au Comité Départemental bien qu'ayant 3B ans, depuis 20 ans. A l,heure actuelle, en tant que
vice président mais je dirais que mes activités professionnelles ne me permettent pas d,être aussi actif que j,ai pu
l'être à certaine periode et l'international m'occupant largement assez ainsi que le club, je ne peux pas avoir I'acti-
vité que je souhaiterais au sein du comité départemental.
M.D. : Mais, tu vas qu'en même te présenter ?

JM. N :Je ne sais pas
M.D. : Et au niveau de la fédération, as-tu des idées vraiment personnelles qui pourraient changer les choses.
JM. N. : Tout à fait, on a encore beaucoup de chose à changer, on parloit de structure tout à l,heure, ily a beaucoup à
faire de même qu'en matière de communication. On est encore loin d,être suffisamment médiatise. On le voit dans
un weeK-end comme celui que l'on vient de vivre à Chambon. On est couvert par la presse mais de façon vraiment
modique alors que s'est peut être la manifestation sportive la plus importante dans le Limousin dans l,ànnée.
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En huitième de la doublette, un bon Xisto (20) au tir ne pouvait arrêter la marche de Suchaud-Voisin. Les outsiders
Moraldi-Cargoles (84) partaient 0-10 face aux sarthois Herrault et Fernandez avant de tomber à 10-13. Dans le cadre
7, les deux favoris s'affrontaient Philippe Quintais etJean-Luc Robert resistaient jusqu,à 4-5 avant de capituler devant
la meilleure régularité au point de Jean-Marc Foyot, supérieur à Robert.
Au niveau des quarts de finale, les doublettes de Ville (66), Lelons (72) et Bouillon (32) dominaient alors que le clou
du championnat opposait Passo et Foyot aux tenants du titre, Suchaud et Voisin dans une revanche de la finale
d'Annecy en 1995.
La partie dura deux heures et demie et proposa douze mènes, les joueurs alternant le moyen et le très bon, Je plus
régulier étant ehilippe Suchaud, des passages à 4-s puis 10-12 pour Voisin lorsque les héraultais semblaienr devoir
prendre l'avantage sans deux exploits... à la «Fazzino» de Suchaud qui retourne la fin de partie malgré la tension
provoquée par un incident fâcheux entre Voisin et Foyot (Voir page 11) - A l'avant mène alors que sès adversaires
étaient en posture de gagner au tir.
Tête à tête au top dans la finale
Les demi-finales et la finale du tête à tête révélèrent un Bruno Castellan (13) dominateur et fin joueur individuel
face à Patrice Beaudequin (14) qui ne marquait que trois points malgre les treize mènes disputées. Uautre partie
opposant le jeune Karl Saulnier (45) à Michel Briand (30) sera plus équilibrée. Le jeune outsider passe par 3-3 avant
de mener B-4 - C'est alors que le champion 1993 embraye et domine .1usqu'à 1 2-8. Le public qui avait choisi son camp
encourageait le petit Karl qui revenait avant de coincer face à un Briand qui pointait bien.
En finale, Briand part tort et mène 5-0, mais Castellan réagit Ie point n'est pas toujours au maximum, mais les deux
joueurs régalent le public par leurs tirs. Le jeu esr équilibré malgre quelques occasions manquées jusqu,à B-B puis
10-B pour le jeune marseillais, il laisse alors deux poihts parterre et se retrouve à égalité. Les deux dernières mènes
seront identiques : But mal lancé trois fois; dans la première, Castellan manque la boule de gagne alors que la der-
nière Briand la frappe : lui donnant un deuxième titre individuel en trois ans.
Suchaud et Bouillon frappent fort
Dans la première demi-finale en doublettes, le tireur perpignanais pierre Derrion, qui avait été impeccable jusque
là, faillissait permettant aux seine et marnais Max Fouilhé etJean-pierre Lelons de l,emporter sans grosse difficulté
malgré un Michel Ville performant, sur le score de 13-3, en une heure.
Dans l'autre demi-finale et devant les caméras de France - supervision filmant en direct, les deux tireursJean-Michel
Bouillon et Philippe Suchaud ont fait un récital au tir et l'avantage pris au point par Claude porcher sur un Voisin
curieusement amorphe permit aux tourangeaux de mener 9 à 2 avant d'être rejoints par les champions en titre et
de finir en trombe. La fin de partie de Suchaud sera magnifique mais insuffisante pour l,emporter, après onze
mènes sur le score de 11-13.
En finale, on ne retrouvait pas le Bouillon d'avant . Le jeu approximativement de Claude porcher ne pouvait com-
penser le tir moyen de Jean-Michel Bouillon et les franciliens Fouilhe et Lelons mèneront 5-0 puis B-3 à la septième
mène.
Max Fouilhé dominait au point tout en frappant une boule très importante et le sort de la partie sera jeté. Les tou-
rangeaux ne marqueront plus. Après dix mènes Jean-Pierre Lelons et Max Fouilhé seront champions de France pour
Ia première fois
organisatrice du

Doublettes

Huitièmes de finale 
'Hérrault bat Moraldo - Cargoles (84), 13-10

Jonquais bat Pugnet - (07), 13-12
Ville bat Morgan-Legrand-Marguer (14), 13-10
Bouillon bat Sanchez-Rubino (05), 13-5
Chaussepied bat Yin-Lee Song Yin (Réunion) 13-10
Suchaud bat Quintais-Robert (28), 13-4
Lelons bat Rossi-Devoille (Franche-Comré), 1 3-2

Quarts de finale :

Suchard bat Foyot-Schatz (34), 13-10
Bouillon bat Chaussepied - Hervo (44) 13-5
Lelons bat Hérrault-Frenandez (22), 13-7
Ville bat Jonquais-Tueur (76), 13-7

Demi-finale :

Bouillon bat Suchaud-Voisin (03) 13-11
Lelons bat Ville-Derrion (66), 13-4

Finale :

Lelons-Fouilhé (77) bat Bouillon-porcher (32), 13-3

et défendron t leur titre sur leurs terres puisqu'ils sont licencies à, I sportive melunoise (77),nion
championnat de France 1997

Individuel
Huitièmes de finale 

'
Patruno bat Laurot (93)

Castellan bar Rocher (72)

Louis bat Noël (52)

Sthor bat Lacas (84)

Briand bat Darodes (17)

Saulnier bat Gujllome (92)

Beaudequin bat Hureau (49)

Quarts de finale :

Saulnier bat Sthor \77), 13-10
Castellan bat Leroy (62), 13-4
Beaudequin bat Louis (37), 13-5
Briand bat Patruno (65), 13-0

Demi-finale:
Castellan bat Beaudequin (14), 13-3
Briand bat Saulnier (45), 13-11

Finale :

Briand (30) bat Castellan (13) 13-11

10

t



LL

(qE) auvrirvl si8?u

'slotu sanblanb uo g€ lgluaualipdaC attLuol np alpreua8 aalclt-uassv,l êalprlor elro^
'llaqllD nwgvl jnalsuoN : rn0uuorl,p etlrl 3l ?ur3l?p n^ ls3,s l3 eJpul,l ap ?llrxo) np 3rA ps slnol

aLruop e rnb luea8rirp un lnollns srpLU sgsuacjiuo:al ql? luo slnanoI slnellloLU sal '0002 no 666 1, ua a]l?
lned 'e:uerJ ep leuuorrluueU) un,p uoilpsrue8ro,l rnod ralntsod luauuat:edap uos ltoA uarq trplalrpL]nos
arpul,l ep lpieugD lrasuof al 'elrlpr^t^uo) lo xnougs rnal red 'elltpr..ll el no uolueS:y 'unpnossl,p sqnll sep
suorlesrue8ro sosnerquou sal luer:grdde rnb (gr) stvjNlnô d no '(€0) cnvH)ns 'd '(€0) NISI0A 'c êp aluos
-grd e1 rns luennos lualduo: rnb xneuor8gr srnoruol ap 1eu sed la^V'1661 arqiuetdos ç[ ]e ÿt el rnpl^l
lurps ap lpuorleN al a^rosuol erpul,l op ?ltuo) a1 ïauna; ue eqdolsrJl'll lules ap lpuorleN np lQllp,l 9i31e61

'sasre5uer; sernollroLU
xrp sap aun,l '0002 up,l ap allra^ Ei ? luol ue {10) ullAnOI d'(çÿ) NOluVl'B le^p surutx?J xnpuorlpu
sel supp sQr)ns xnarquou ses 'uorsuaulrp ps p elrpuallpd sues aannollol lse,s aluplJ ep euuordueq: ap
allll un serde 'aurJe) ellrlua8 pl 'uod p t oluprj ;p adrnba,l ap orqulalu 'lluli euup) ep euuoslad e1 ue
ranp,p arpqds alrtad pl ap apuorx ol supp xroljl ap alupessequle aun s8uet sas supp ralduo: ap rarJ lsa
erpul,l op ?tiurol al 'lnol 9r81e61 'allanllp elnl:uoluol pl le^e lnollns'sdiuat np epupulop sgllualll 00Bt
arpuraltp,p Jlrrel"qo uos 'luauralredap np sqnl) f € sal ;ed nualnos luaprserd un s8uel sas supp lalduuo:
ap arol es rorno^ps tnad ']ppueLu alUQrsrorl un lnod tuaprsqrd ap uorlluoJ es supp CuVNulg elrul lrnp
-uo)er e tnb'alergug8 a?lquessp uos 'trnlq ep sed lrpJ eu sgnuo)tl 0 7 t sas la^e erput,l op glrluol llled at

i ruaruoru » ua 'arqll 1sa aruruat a.trc^ tg "tnaoailp a1 ly/' i uoq qV -

i lD)lpDr ap
-?uat un 1sa,3 'aruruat Dru D rnoruD,1 s2o{ a{ 'auru"t?rru ap alÿtos af anb sro{ anbmlc 'rcru : efot ualq ]g -

2 noaruruo8nç1 ruad uoru Juop pnj -
""zauaru.tad aru snot $ "' slDW JnalJailp al tnarcuoru 'zalnot snol 15 -

"'anoru.toqd n1 o aur.trdso,l ap raquaq) aru zalp 'l!rua? za{os 'suat1 'noaruruo?nq 4tad uow 'ryo 'et tto -

2 uo.tlod 'ael Dl e lout za^D snoA -

: aproqD,l atpot auna[ a1 anb ?lqm)D rualaailat rru
cato sadrual sal assvru as taruJap a) trclnoJun suupuo"tïtduos aslol) 1o{olnadun aJpD) aunatu2

HlOÏ laruPC
'epuolu np teuuordueq) ne adrnbe eur?ur

pl suep ursro^ ta to{og tupuuortlêlês ue lnoulnq,p anna:d ltpleJ uorlelgpqJ el saqtotd ses le "'IO^OJ o:lew :ed
sn)?A lpu lueuura:edde s:an:ad slaJJe sep luêuJellue,u ourzzpl rol np ler:eualled ne sgnossp ulslo^ lêrupc p sgl
-g:d arueEoJJe,lta err^ alanb suror-u p e5 tnot suep «erqolldursron» ep no arsnolelap ]lpd elleulel ap alqrssod 1sa 11

'puor ue «:alor(o;» ap lnaqradula ta):aSulor e slgrd «sral
-toddns» sep s?JJnequns sludsa sel llplllpl rnb ossed eJo)ue tsa,r 'sqlde sdLuat sanblanO 'ralEgl a1 lnod lrpJ ueu
tre^e,u 1t,nb ta up un,p lrplep xnapueluor a1 anb atreuelred uos e arlled e1 sqlde lreladdet 'apr)nl glseJ osspd lel{)l6

'senpr8 sellnsur,p luesn))e,l '(lts) ursron erluor el
-ure1d :el:od rnod «s;rssed lgtnld» 'sel]rqrp lê xnpuorteu sluea8urp xnp lesselpp,s lur^ allrel ap elleutluel atuenb
-ur: npred trene rnb ta greduuasgp lo{ol ollehl un sleul saloled sel ep aatlod e1 rar:grdde,p sed tleuaLulad snou eu
luauuau8tolg eltoN 'lueuler-l)QS elled rn1 le lup^p ue etsnq el lo{oJ Jns e)uoJ ursroA 'arrpl[]lIa^ urppnos 'an8n[qns

rrlqnd el suep uone^o etupllrnoq aun luenbonoid atgt aurald ue lnq êl llpddelJ pneulns srnd :arua:d np erqd al leLU
-lP) ep lueueure^ luerPtual ossed le o)reN 'lnq el sroJ eun te to,(ol ep elnoq pl slole enbueLu pnell)ns 'eu?rxnep

e1 e 3uo1 sqtl stnd 'lrno) prelsel 1r 'agnof elnoq eteluald e1 y "'sroJ xnep a:puardar es ]0p pnea8noLurl el 'o)leN ep
alqd a1 'tor(o3 oupw ep elle) lse xro ellel 'puor el suep spard sel eleur 1r,nb ursron ap :aErxa rnod saunqul sep aB
-reur? eluesstnd xro^ eun urepnos'puor el tuaLualqEgl ptoru la iaq:neB un eululo) lalurod ep llslor.ll srpLU elts?r.l
ulslo^'lJno) srpru lrorp alurod II 'eznop p xrp eueul elset srpru sturod srot] lanbreu op luarn ror(og çy q Zl lse II

@
@omp
#

)olp la))ll al lsa,) ?ofioJ-utstoL uoIlDIeJ Dl



Contrairement aux autre favorîs,les lranciliens patrick MtLcOr lrlichel LOy et
oidier 0H0UPAYJ qui sortaient d,une sériê exiraordinaire de huif iationaux gagnés,

ont, contirmé leurs ambitions dans un championnat gu,ils ont dominé de Dout en
bout, éliminsnt au passqge les tenonfs du titre,

A Bretigny en 1995, les joueurs et spectateurs avaient porté de virulentes critiques sur Ie terrain rouge utilisé le
samedi, aussi le comité de l'Allier en tenait compte en traçant les cadres pour moitié sur un terrain vague pier_
reux et pour le reste sur un terrain rouge, mais complété par des cailloux rendant Ie tir classique et allongeant les
données au point.

Fazzino, Suchaud, Voisin, déçoivent devant leur public

Les poules permettaient aux triplettes favorites de Quintais et Loy de s,échauffer sans grand risque. Dans leur
deuxième partie, Foyot passo et Farré prenaient une retentissante fanny (meritée) Face auifrappeurs lorrains Seer,
Nunes et Grazioso, mais deux parties gagnées contre Demaria, privé de Santiago, permertaienr aux montpelliérains
de continuer leur route. Dans une poule difficile, les champions locaux Fazzino, Voisin et Suchaud se faisaient
mettre au pas par un fringuant Jean-Louis Cortes bien secondé par les cannois Savérino et Carlin. Au cours du bar_
rage délicat et laborieux contre les nantais Hervo, Chaussepied et Thorel, le public envahit les cadres conrigus pro_
voquant la gène des dirigeants d'autant plus que les spectateurs avaient payé 20 F pour le samedi et réclamaient
leurs droits en assistant au spectacle. Les organisateurs prirent alors une excellente initiative qui est une premie_
re en championnat ' ils feront disputer les «grosses parties» dans le carre d,honneur des le samedi. C'est ainsi que
fut médiatisée la surprenante défaite des gros favoris Voisin, Suchaud et Fazzino. Les jeunes exonniensJean_François
Robert et Morgan Coppi rivalisèrent au tir et furent bien secondés par leur pointeur Franck Baléro (91), si bien que
Fazzino se mit à tourner à quarante pour cent et Suchaud finit en catastrophe. Derrière la tribune officielle la tri_
plette Cortes était malmené 4-12 face aux bretons Le Dantec, Vergoz et Niraigne (29), veritables outsiders du cham_
pionnat. Ces derniers manqueront la sortie e[ seront remontés par les cannois qui sortiront également à la place
suivante les redoutables toulousains Autebon, Zori et Benamra avant de sombrer contre leurs àmis niçois.
Les tenants du titre philippe pouzier, Eric Sicot et Jean-Claude Rasle (91) retrouvent Didier Choupay qu'ils avaient

battu en finale 95. Cette année le point régulier de patrick Milcos et
la forme au tir et à l'envoi de Michel Loy ont permis à Choupay de
prendre sa revanche sur le score de 1 3-6 dans une sorte de passage
de témoin. Malgré de nombreux passages pluvieux, le championnar
continuait et le soir venu, Foyot, passo et Farré menaient 10-4 sans
grosse émotion lorsque les normandsJonquais, Tueur et parissot (76)
adoptèrent des tactiques plutôt réactionnaires et profitèrent de Ia
chance pour renverser la partie au grand désespoir des heraultais
«encore absents le dimanche».

Quintais - Ivlorillon - Robert prennent l,eau

La pluie était au rendez-vous du dimanche matjn. Les vainqueurs du super prestige et parmi les gros lavoris du
championnat, Laurent Morillon, philippe Quintais et Jean-Luc Roberr (28) rencontraient en huitièmls, les jeunes
freres Lebourgeois et leur pointeur Donikian (94) qui avaient battu la triplette platon (30) la veille. Un bon départ
des champions malgré un Morillon en petite forme devait logiquement sceller l,aifaire avant que Donikian ne chois_
sisse de lancer Ie but court entraînant des choix tactiques curieux chez ses adversaires qui ne pouvaient gérer une
belle partie de haut niveau qui ne permit pas aux bordelais Loulon et les Costesèque père et fils de remonter leur
handicap initial face au milieu métronome Herve Lacroix et ses paruenaires, Leca et Houdelettes (83).
En quarts de finale les frères Faltain 133) menaient la vie dure à Choupay, en tirant bien, avant de lâcher sur la fin.
Les outsiders franciliens de Beauduffe (93) auraient pu l,emporter à 9-t2 face aux varois de Lacroix. plus experi_
mentés, Pellux, Marin et Tavitian (83) ne trouvaient pas la parade aux coups des freres Lebourgeois. Les cannois
Aleixio, Armando et Montoro (06) utilisaient leur force de frappe pour se debarrasser sans difficùlté de la triplette
Jonquais (72).
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Martine DELENCLOS : Je vais tout d'abord te demander de te pré_
senter ?

Philippe SUCHAUD :Je suis philippe SUCHAUD, 25 ans, je rravailte en
entreprise dans Ie secteur de la viande, célibataire pour I,instant,
marié bientôt à I'automne.
M.D.: A quel âge as-tu commencer à jouer à la pétanque et qu,est
ce qui t'a incire a choisir ce sport ?

P.S.:J'ai commencé à l'âge de 10 ans. Entraîné par mes parents et
grands-parents, j'ai voulu jouer car 1e jouais déjà bien et je me suis
inscrit au club, j'ai fait des résultats et j'ai decidé de continuer.
M.D. : A quel âge as-tu eu ton premier titre imporuant ?

P.S. :J'ai eté vice-champion de l'Allier en 1985, à quinze ans en
junior. Après j'ai arrêté pendant cinq ans de jouer comme je travaillais en cuisine, je ne pouvais pas jouer le week_
end. Après, les resultats commencent à partir de 1990 quand j,ai gagne mes premiers nationaux et après, cham_
pionnat de I'Allier en 1994, i995 en doublette.
M.D.: Qu'est ce que l'année 1995 a changé pour toi ?

P.S. : 0n a beaucoup d'invitations mais je ne me prend pas la tête avec, cela ne change rien pour moi, on est tout
d'abord des joueurs, c'est tout.
M.D. : Comment fais-tu pour allier pétanque et profession ?

P.S.: Tout d'abord, j'ai demandé à mon entreprise de travailler de 6 h. à 14 h. afin de pouvoir m,entraîner tous les
après-midi. Et puis, j'ai demandé à ne pas travailler le vendredi, puisque le vendredi on s,en va toujours en dépla_
cement, en exhibition à droite à gauche, jusqu,à mon prochain tirre si on l,a puis voilà, c,est tout.
M.D. : Tu as senti tout de suite que tes patrons etaient avec toi et qu,ils considèrent la pétanque comme un vrai
sport ?

P.S. : Quand j'étais champion de France je n,ai rien eu par I,entreprise, je n,avais tout d'abord rien demandé, et ils
n'ont rien fait pour moi. Et quand je suis devenu champion du monrle, j,ai demandé, et mon patron est venu me
voir. ll s'intéresse à moi, me demande mes resultats.. Ça se passe bien l

M.D.: Comment utilises-tu tes gains à la pétanque ?

P.S. :Je m'en sers pour tout, je m'en suis servi pour me met[re en ménage. Et maintenant, j,ai pratiquement tout à
la maison donc cela va me servir pour le mariage, pour Ies vacances.
M.D. : Que penses-tu de la catégorisation ?

P.S. : ll ne devrait pas y en avoir. Je pense que quand on fait de grands déplacements ce n,est pas normal. Il y a des
équipes qui sont aussi bonne que toi et qui ne rendent pas un point. Donc, je pense que même au niveau dépar_
temental, on ne devrait pas en avoir, jamais.
M.D. : Que penses-tu de la pétanque au féminin et fais-tu souvent des concours mixtes ?
PS J'en fais très peu. J'ai essayé deux fois avec ma copine, sinon, je n,en ais jamais. Cela ne me déplairait pas mais
il faudrait que je trouve une fille qui joue bien.
M.D. Qu'est ce qui c'est passé entre Voisin et Foyot ?

Je voudrais l'avis de quelqu'un extérieur à cette polémique. Qu,en penses_tu personnellement ? D,où, ça vient, que
se passe t'il ? Personne ne comprend plus rien.
P.S. : Je pense que le problème était dejà à Annecy pour les titres de champions de France. Les ennuis de cette
année sont la consequence directe de ceux d,Annecy.
A Rosny sous Bois ce n'est pas vraiment la faute de Marco, c,est surtout à cause de son père. Si son père ne parle
pas,il n'ya jamaisd'embrouille,parcequ'enplusà 12-10 j,ai disàDaniel,bienvoilàs,estiuper,toursepassebien,
juste avant que cela arrive, et moi, quand s'est arrivé j,étais écæuré parce que moi j,ai horreur des embrouilles.
M.D.: Qui considères-tu cette année comme etant au top ?

P.S. : Philippe Quintais, Loy très bon, Choupay.
M.D.: Quand tu as commencé la pétanque, qui était ton idole ?

P.S. : Je crois que je vais vous etonner mais aucun. Je n,ai jamais rien eu sur la petanque, pas de photo, de carte pos_
tale. Je joue parce que j'aime bien jouer et je ne veux ressembler à personne. La seu[e chose que je puisse dire
maintenant, c'est que la personne que je considère comme une start c,est philippe, pour moi, c,est le plus fort
aujourd'hui. Christian, je ne l'ai pas connu dans ses meilleures années, donc je ne peux pas dire, c,est Christian. Il a
fait des choses incroyables avec moi en jouant mais celui qui m,a le plus impressionné, c,est philippe au tir.
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Amis de la gazette, laissez-moi vous pr"êsenter ce qui est un des meilleurs ciubs de France. Son nom ? : te PETANQUE
CLUB D'ISSY-LES-MOULINEAUX. tl esr bien loin la suprematie des clubs du sucl er surtout de Ia provence, au1oui-_
d'hui un bon club c'esi en lle de France que vous ie trouverez. Depuis quelques annees deja Ies lranciliens accu_
muient les rjtres de champions et vice-champrons pour vous donner idee, en 1996 : champiôns et vice_champions
de France triplettes, charnpiorrs doubiette, champions doublette pi-ovençal. Les annees precedentes son[ pratrque_
ment du même tonneau.

Le PCIM, qui fait parti du comité des Hauts-de-Seine, ne s'est pas encore imposé au niveau national mais truste les
titres au niveau de la Iigue et surtout au niveau departemental (Z titres en 1995.4 en 1996). Fort de 350 licencies.
le club a pour tôte de série deux joueurs Obut bien connus: Vincent NERVOST etJean-pierre BOULET fidèles a Issy-
les-Moulineaux depuis des années. C'est aussi la présence rernarqué cl,Henri SALVADOF,, ambassadeur du pCIM et de
la pétanque dans toute ia France" Le top ce fût en j995 avec comme licenciés au club Michel LOy (champion du
monde en titre à l'êpoque) et son compere patrick MILCOS.

Le plus impressionnant reste le norlbre de victoires remp0rtees par ie pClM lors des concours oliiciels en .1996, 
au

total 115 victoires dont Bl en equipe hornogèney compris ies feminines et les jeunes Ilt Suite au calcui du comi-
te dêpartemental avec le nombre c1e points gagnes par concours, le pClM arilve en tête avec 2065 pornrs solt 800
points d'avance sur ie deuxieme et sans aucun ooute le premier clulr cle la ligue lle-de_France iorte de 50000 licen_
cies. La medaille d'or revient à un junior surclasse, Jérôme |_ABIONDA avec un total de 13o points. A son actif de
nombreuses victotres pour Vincent NËRVOSi a Rodez, Evry et Seville (Espagne), des places d,honneurs pour Jean_
Pierre B0ULEI"a Cholet et Montpellier (avec Henri Saivaclor) ainsi qu,un titré de ligue en ieu provençai. Il n,est pas
possibie de citer tour le monde. plus de 100 joueurs ont au moins marque un point pour le pClM I

Cette réussire n'auraijamais eu lieu sans le devouement quotidien du président du club, patrick RICHEZ. l,appui du
maire M. André SANTINI ainsi que tous les membres et bénevoles du club. La saison 1992 aopelle de nouveau cléfis
avec pour objectif le maintien à ia premiere place de la ligue et surtouL de nomLrreuses victorres et titres supplé_
mentaires. Qui pourra faire mieux que le pctM ? c'est un appei aux fldèles lecteurs de la gazette de la France entie_
re.Objectivement un seul club peut battre le pCIM cru .1996...........1e pCtM cr"u i997.

Martine DELENCLOS : Je vais tout d'abord te demander de te présenter.
CIaude STIRMEL:J'ai 48 ans, je suis marié, 2 enfants.Je travaille au centre inforrnatique du Crédit Mutuelà Strasbourg
en tant que technicien de logistique.

M.D. : Peux-tu nous retracer ta carrière bouiistique en tant que dirigeant .?

C.S.: Mon aventure a commencé dans Ies années 1960-65.J,ai debuté par ie billard français. En 1969, j,étais cham_
pion de France. J'ai donc été membre de ia ligue internationale de billarcl dans laquelle je m,occupai.s des classe_
ments, etc...
En 1983, je me suis lancé dans la pétanque en créant un club dans le Bas-Rhin dans lequelje suis devenu president.
J'ai suivi une ascension fulgurante dans le domaine de la pétanque étant donné qu,à travers les concours que j,ai organi_
sé dans Ie Bas-rhin, certains ont connu un très grand succes"

Je suis rentre au comitê departementai en 1982. En 1989, je suis devenu secrétaire général du comité, puis j,ai intégré la
Ligue d'Alsace et là, c'est la concécration, Je rentre à Ia Féderation Francaise.

M.D. : Combien y a t-il de licenciés dans Ie Bas-Rhin ?

C.S. : le Bas-Rhin cornpte environ 3200 licenciés répartis de la maniere suivanre
-2500 seniors masculins
- 500 féminines
- 200 jeunes environ"
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TOUIS D'OR - A 1o rêre d'Yvré l'Éveque, Eîte où recèle des yieux de /o vieijle de lo pétanque sarthoise, Louis ARGEN_
fiNI, moçon de son etat, accueillit en décembre dernier /'A.G. du comjté des soixontes douzards. Bien sûr, attendoit_
on de cejle-ci qu'elle soit en plus d'électiye;... CONSTRUCTM !

Holo BTANCHET - Au train où yont les choses, ce/ui qui fût. intronisé plus jeune président Déporteme ntot de France
peut prétendre o pulvériser un jour le record national de tongévité o ce poste. A l,heure de 1o col/ecte des suffrages,
Ie moÎcre incontesré recueillit un 102 sur...l0Z (standing ovation) I La côte de Lione/BIANCHEI décidément ne.loue pos...
ou Uo-Ao !

Lolompe d'Eugène s'éteint - Général... secrétoire du comité depuis 28 ans,l,immense scribe, debrouiltard, Eugene
BARREAUTI o couse d'une sonté défrciente, n'a pu accrocher un ontépenultieme mandat. Lo caltigraphe qui a reçut
en 1995 la plus houte distinction dela F.F.pJ.p. manque déjà o ses poirs. Retroite en lettres d,or. Eügène.
Lo Ludoise élude ? - l'occasion du rendez-yous yyréen la sgmpathiqueJeonine DUptN, présidente àe lo Commission
féminines a rendu son tablier. Les trop nombreux déplocements dons lo Cité Cénomone /uipesoient.
Du coup, 1e collège du beou sexe o essugé un «pain». Les deux dernières représentontes du Comité Départemental
72, du fait de ce départ non compensé ne sont pos comblées.
Les 24 heures ojournées... - La vitrine spor[ive du Comité Sorthois qui oguichoit au bas mot, un millier d,équipes o
chaque Pentecôte s'éclipse derrière un rideau de fer jusqu'en 1999, dons /e meil/eur des cos. Croisons les doigts... de
sorte a ce que le futur proche offre des successeurs à lo triplette BERVAS-H AMMEI,IOGRIN oinsi qu'ou duo des djvines
Margline DUREUIL et Sondrine ROCHER, dernières récipiendaires du morothon monceau.
De Io mosse o l'élite... - Suite à la bonne tenue de leur orgonisation du Congrès Notionol F.F.pJ.p. «/es costords sou_
monés» ont gloné pour Ie moins une sordine. pour preuye, lo Fedération o tèndu la perche a,u comité Sorthois de
sorte o ce qu'i/ reçoive en 1992,1es chompionnots de France <rJeunes» et en 1 998, t'elite de lo petanque féminine. Les
manceaux deviendraient -ils les requins de lo gestion des grosses offaires. En tout cos, sudjste s, déplogez vos
boleines ...J

Sogo Sobolienne - L'une des ossociotions de pointe de l'Est Ligériens en proie o une crise mérophgsique o failli se
retrouver sur le soble o lo tombée desfeuilles rnouyes. Le grêle nogait des luttes inûestines. Heureusementla voix
de 1o roison o pris le pos surce/1e de I'orojson. Il eut été dommage que le novire de Boptiste CRUCHARD coulatovec
tant de richesses humoines . Mille sobordsl
Le Notionol de soblé... o lo pentecôte - Le marathon monceou, demeuront en suspens dons son stond. Ls troisie_
me leyée du Notiono/de Soble prendra ploce sur les colendriers des afficionado.s de lo petite boule, tes 17 et 19 mai
1997.

Sob/ons, 5ob1e. En toute fluidite,le duo HÉRAULT - FERNANDEZ a circulé ovec brio o Rosng_sous_Bois jusqu,en quart de
finale. Ce codre occroché por la pétanque Sobrolienne a été compléte par celuj de la friptette HERAULI ('le même zig...)
GAUBERI - HAY qui n'a pris l'eou qu'au stade des huitienes definole, aVichg. Cet outomne, /es deux derniers nom_
més en ont rajoutés une couche , confisquont le titre déportementol 1992 aux sociétoires des SABLONS BERVAS et
CHAUVlÈRE

tE QUATUOR DES TENORS SABOLTENS
(Tonio FERNANDEZ, à gauche en retrait,

OIiViCr HÉRAULT, GiIICS GAUBEKT, ANdré HAY)
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Léo VAN CRAEYVELT er LA PÉIANQUE à l'honneur lors de
l'Assemblée Générale Annuelle du comité Olympique et
Interfédéral Belge.

Le 13 décembre dernier, lors de l'A.G. du C.O.I.B. tenue à Bruxelles
au SODEHOTEL, le président Adrien VANDEN EEDE a rendu un
vibrant hommage à notre président d'honneur à vie, Léo VAN
CRAEYVELT.

tl donna un aperÇu très complet de sa "carriere" au service de la
pétanque, en présence du presiclent Honoraire, le Chevalier MOL-
LET, du Président des Comites 0lympiques Europeens, le Chevalier
Dr J. ROGGE, des Administrateurs et des Représentan[s de 64
Féderations Sportives de Belgique.

En reconnaissance à son immense travail volontaire pendant tant
d'années, le Conseil d'Administration du C.O.t.B. a renu à lui offrir,
non pas la medaille ou le diplôme habituel, mais une perite
ceuvre d'art du sculpteur Alexander KETELE, ce qui fût tres appre-
cié. Toute l'assemblee a applaudi à tout rompre à la fin de cette
petite séance.

redigé par Mcria VAN CfiAEYVELT - de WITH.
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Demi-finales:
1èr catégorie
Equipe WEIBEL bat équipe LOZANO 13-3
Equipe MARCHANDISE bat équipe JF HEMON 13-3

Curieusement, les destinées des équipes battues ont
été identiques par le résultat. Dans la première demi-
finale, Claudy commenÇa en fanfare par deux carreaux
et une portée au but. Ensuite, il y eut un magnilique
chassé-croisé tirs-pointages et, en dépit des carreaux
de WEIBEL et de VANCAMPENHOUI VAN BRUSSEL er
LOZANO reprirent de splendides points à la portée.
Mais l'équipe WEIBEL augmenta son avance à 7-12.La
mène suivante, LOZANO après une bonne frappe man-
qua une mène de trois par après. Ensuite Dédé est mal
chanceux car Ie but tiré ne sort pas et, malgré un der-
nier joli appoint de LOZANO, te petit Michel engrangea
deux beaux points en fond de piste. La doublette de
WEIBEL-VANCAMPENHOUT s'est imposée Ia mène sui-
vante. [autre demi-flinale fut la partie des occasions
manquées pour Michel VAN LIERDE qui manqua
chaque fois son dernier tir malgré deux belles frappes
antécédentes et de jolis carreaux de Jean-François. par

contre, le duo MARCHANDISE-DE WITTE a parfaitement
conjugué le verbe tirer. Menés 10-0, la doublette
Tichon HEMON-Michel VAN LIERDE revint à 2 grâce à
deux mauvais pointages de Jean-marie DE WITTE et
parviennent encore à inscrire une unitê avant d'être
défaits par après.

2è catégorie
Equipe FAVIER bat équipe WILLENDUCK 13-s
Equipe CARPENTIER bat équipe CAIRA 13-9

Malgré une bonne prestation de Jef WTLLENDICK bien
secondê par robert MANZANARES, les jeunes pawan
FAVIER et Dimirri DE TEMMERMAN n'onr pas fait te
détail et se sont imposés assez nettement.
Uautre quart a éte plus dispute et l'on put constater
l'étonnante concentration de l'espagnol Toha Arthuro
MESHAS qui à chaque boule à tirer ou à pointer. restait
plusieurs secondes dans le rond balançant son bras
sept à huit fois. Malgre tout, il est consideré comme un
joueur de bon niveau. Cela n'a pas empêché le jeune
Grégory, associé à Lagardère de l'emporter au finish.

Finales
1ér catéa'orie
Equipe MARCHANDISE-DE WITTE bat équipe WEIBEL-
VANCAMPENHOUT 13-10
Scores successifs :0-1 2-1 2-2 3-2 3-5 4-5 7-5 7-Z 7-10
B-10 11-10 13-10

Cette finale ne fut pas toujours d'un haut niveau car
les quatre joueurs en presence n'cnt pas été au som-
met de leur condition. Par moments, les mènes furent
bien jouées mais il faut se rendre compte à l'éviden-
ce, les joueurs en ont ras-le-bol de pratiquer à l'inté-
rieur alors que le printemps arrive et que les prochains
tournois au-dehors sont annoncés.

Mais la participation de quatre authentiques champions
avait attiré la grosse foule dans les magnifiques instalta-
tions du PC Elite.

Le départ vit 2 palets sur trois de WEIBEL sur les boules
de DE WTTE tandis que MARCHANDISE manqua double -
dont une casquette , et rata ainsi une belle mène. Ivlais

Joël se reprit très vite et réussit deux lrappes tandis que
WEIBEL manqua à deux reprises. tl réussit son troisième
tir mais le duo JoëlJean-Marie engrangea deux unités.
Le score continue en chassé-croisé. Les mènes se suivent
de moyenne valeur. Parfois les carreaux tombent, les
pointages se précisent. Pourtant, Jean-Marie DE WITTE
réussit une belle série de palets. Un moment, MAR-
CHANDISE prend Ie pointage et ensuite le défend. par

après, WEIBEL va passer pointeur er VANCAMPENHOUT
prend la frappe. Cela carbure mieux mais n'atteint pas le
tout haut niveau, sans doute pour les raisons précitées.
Le chassé-croisé néanmoins continue et un moment on
croit que l'équipe WEIBEL va I'emporter mais Joël et sur-
tout Jean-lvlarie continuent à bien frapper et, bien que
menés de trois points, ils vont remonter et mener à leur
tour d'une unité (11-10). Ensuite, MARCHANDISE va réus-
sir à sortir le bois de son troisième essai. Ouf I Le score
reste maintenu. La dernière mène verra deux nouveaux
manqués de WEIBEL après une f,rappe réussie. Michel
VANCAMPENHoUT tente Ie bois et l'expédie fond de piste.
Malgré ce coup de malchance, il retire et te manque de
peu.ll va alors se recycler en lanceur de poids avec sa
dernière cartouche avant d'aller sportivement féliciter
ses deux vainqueurs.

Joêl a reconnu objectivement qu'il n'a pas tellement bien
joué cette finale mais il m'a demandé de I'interviewer
plus tard dans le BLIB ce que je lui ai promis.

2e catégorie
Equipe FAVIER -DE TEMLMERMAN bat équipe CARPENTTER-

REOZENWAJG.

Scores successifs: i-0 3-0 3-1 3-5 3-Z 3-B 4-B 4-9 4-10 4-
11 9-11 9-12 11-12 13-12

Menant allégrement, l'équipe des Carolos pensair avoir
partie gagnee. Le Jeune CARPENTIER tirant avec aisance
et Philippe «LAGARDERE' plombant sans complexe.
Gregory CARPENTIER sauva même une phase compromi-
se en tirant le but out. Mais Pawan ni Dimitri ne l'enten-
drrent de cette oreille et amorcèrent la remonte.
N'empêche que LAGARDÈRE manque la gagne en restant
court et par après Dimitri au pointage et pawan au tir se
sont mieux comportés et l'ont emporté à l'arraché. Le
jeune Grégory CARPENTIER erait désappointe d'avoir
perdu à 12 mais est neanmoins resté digne dans la défaite.
Le president du PC Elite: Maurice HALLOY a remercié tous
les participants et a félicité André SPRIMONT pour son
travail inlassable ce sous les applaudissements du public.
Il a ensuite remis les prix aux vainqueurs et seconds des
deux categories tandis que votre serviteur a remis deux
coupes de l'Adeps à Joêl et à Jean-Marie.
La soirée s'est ainsi terminée dans l'allegresse la plus
totale.

Marce| PIZZEïTI
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Chers amis,

Je vous envoie un superbe compte rendu du 10è
National de BEDARIEUX. Très haut niveau, magnifique
retrospective et spectacle de variétés de clôture sous
les ordres de la grande dame de BEDARIEUX,
Véronique F0PP0L0.
TRIPLETTE : 300 equipes
Vainqueurs : QUINTAIS-MORILLON-ROBERI (troisième victoire)
Finalistes : LOUVAIN-DOMENECH-ALLIFS

EXHIBITION:
Vai nqueurs : FOYOT-FARRE

DOUBLEfiE:
Vai nqueurs : FOYOT-FARRE

Final istes : LOZANO-ROBERT

TETE A TETE:
Vainqueurs : Philippe QUINTAIS
Première délaite de la saison en quart de finale de CHOUpAy-
LOY-MILCOS ConTTe QUINTAIS

ECHOS du «Mondiacito», gére par Thierry VERMOREL.TTois
petits complementaires, vert, rouge, bleu de 128 doubleites
chacun.

Premier complémentaire : 128 équipes
Vainqueurs : TAKIAROLI-ALLEGRINI

Finalistes : BAVER-TOUVIERT (31)

Deuxième complémentaire : 124 équipes
Vainqueurs : LACAS-LEyDIER

Flnalistes : EYRARD-PEYTHIEU

Troisième complementaire : 128 équipes
Vainqueurs : HECQUET-RyPEN (03)

Finalistes : TOUZOT-RAFFIN

Je vous envoie un compte rendu du ffes beau national de
PERIGUEUX (24) 3t0 tripie[es engagees et plus de 320 dou-
blettes. Terrain très sélectif mais temps tres orageux.
Participation de nombreux champions et championnes venus
du Grand Sud Ouest, de la Régon parisienne ei Nantaise.
A: 300 équipes
vainqueurs : oLIvoS-cRoCt-RoUGy (33t

Finalistes : MUSSEAU-BARES-JOUSSEAUME (33)

B: 200 équipes
Vainqueurs : GRUGET-MAZEAU-ROUGY (33)

Final isres : BELLONIE-SOURDOIS-MANOJLowC

Chers amis tle la Gazette clu pétanqueur
Champion de gironde Tête à tëte 1997 : Bruno JAUNAS
Champion de Gironde Corpo 9Z : pLANTON, WIDEMAN,
SOURDOIS

Résultat final de poitiers 97 :387 équipes engagees
Gagnanrs: FAZINO, volstN, sucHAUD (03), score 13_12
Finalisre : GRUGET, MAZEAU, RoUGy (33), tres belle finale

Résultat final de CHOLET 97 : 384 équipes engagees
Gagnants : FAZZINO, VOISIN, SUCHAUD
Finalistes : QUINTAIS, WEIBEL, LOZANO

Résultat des féminines :

POITIERS :

Gagnantes : Aline GOURSAT er Laurence COURNEAUX (33)

CHOLET :

Gagnantes : Elisabeth LHOPITAUT (ZB) er sa coequipiere
Finalistes :Aline GOURSAT et Laurence COURNEAUX (33)

Chers amis du journal
Voilà un brel c-ompte rendu de l'lnternational de Cannes
La Bocca qui vient d'avoir lieu. Temps splendide et terrains
très sélectifs.
International triplette : 402 équipes engagées
Gagnants : Alain MONTERO, ARMANDO, FONI

Finalistes : ROSSINI, LAKHAL, Miche| BROC

Tête à tête ,

Gagnants: Bruno CASTELLAN (vice champion de France 96)
Finalisre : BONNtT rCannes aero-sports)
Doublettes :

Gagnants : Michel BRIAND et son equipier
Que de beau monde et une organisarion splendide.

Amitiés a tous - Philippe SOURDOIS

Un cmgla.i,s rescctJté cl'un
vit sewl sur une île cléserte. Un beaw
joua il voit échouer sur la plage un
canot de sttwvetage, mené par une
ravisscLnte jeune femme. celle-ci se
jette à son clLt, trop heureuse de
loucher enfin la terre Jerme et de

revoir unvisage humain après les épreuves qu'elle a
ubie,s

- Vous avez Jait naufrage, vous aussi ? demande-t-
elle à l'anglais
- Yes, madam. Voilà dix ans de cela...
- Dix ans !

.f ertrte fetnme clévisage son compogrutn, qui n'e
si ntcrl

- Et depuis dix ans, dit elle en se J'aisant câline, rien
ne vous a manqué ?

- Si, un bon verre de whisky, de temps à awtre.
- Rien d'autre ?

- Un bon cigare après dîner bien sûr.
Têtue, la jeune femme s'assied à côté de lui en écar-
tant négligemment les pans de sa blctuse.
- Vous ne voyez pas quelque c:hose clui pttisse vo

ploisir ?

t,isoge de l'angLai.s ,s'illumine
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Jour 6 ; Grqsse - §oinf -paul de vence - ilfce
Après le petit-dejeuner, départ pour St. Paui de Vence. Visite de la ville moyenâgeuse.
Déjeuner dans les remparts. Cinquieme tournoi de pétanque sur la place de St. Paul.
En fin de journée, départ pour Nice.
lnstallation a l'hÔtei. Ia journee se terminera à nice par le dîner de ciôture du circuit et les remises de
diplÔnres et dans Nice.

Jour 7 : Nice - ilorseille
Après Ie petit-déjeuner, transfert sur Marseille ou l'aréoport de Nice.
Fin de nos services.

TARIFS

Nombre de Personnes minimum 15 2A 25 30 35 4A 45 50

Prix par personne 4797 4370 4110 3940 3860 3790 3744 3700

Prix sans autocar
Prix par personne 3630 3490 3360 3360 3360 3360 3360

Ces prix comprennent:
- Le transport en autocar de Grand Tourisme
- La pension-complète, du déjeuner du jour 1 au petit déjeuner du jour 6, saul dîner ou 3è jour
- I-e logement en hôtel 2 étoiles, base chambre double, douche ou bain WC
- La participation durant tout le circuit d'un technicien de la Pétanque (Robert Bruno).
- Les visites guidées et les entrées aux monuments et sites mentionnés au programme"
- Les boissons aux repas.

1 séjours gratuit par 15 payants,2 gratuits par 30 payants,3 gratuits par 45 payants

Ces prrx ne DoS:
- Le supptément chambre individuelle : 750 F.

- Les dépenses à caractère personnel
- Les pourboires
- Les guides et visites non mentionnês au programme

INSCRIPTI0NS ET RENSEIGNEMENTS à APJP 3, rue du Pré Bénévix 74300 CLUSES

{Jn concurreni du Paris - Dakctr victime d'wne panne cl'essence en pLein désert, décide de rallier ci p
ie point d'étape qui, selon lui, ne doit pas être bien loin. Au bout cle plusieurs heures de morche, il croi-
se une carayane et l'arrête.
-Excusez.-moi, dit-il. Je suis encore loin de bab eL-Bled ?
- Pas très loin, répond le chamelier
- C'est dans queLle directiort, exactemenl ? insiste-t-il
- Tout droit par la, pwis lundi prochain, tw tournes à droite...
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JUIN guite)

LesTetSàFigeac(46)
National de la Ville (El. Dir.)

Daniel COUDERC - 10 rue Ernest Faugeres
4610A FIGEAC - Té1. 05 65 34 4A 0B

LesTetBàNimes(30)
2è National CARREFOUR Nîmes Sud (poules)
Robert ABEILLE - 4 rue Simii
Centre commercial Carrefour 30000 NIMES
Téi. 04 66 84 84 46

Du 7 au 9 Les Arcs (83)

l\ational Chai. (ean François - Ets Bertrand»
(provençal) (Et. Dir.)

Yves CARZOLI - 24lot. Notre dame
83460 LES ARCS - TéI. 04 94 73 35 49

Du 13 au 15 à Tarbes (65)
13è National Cigognes (Prix de la Ville) ( poules)

Jean CANET-LAS 4 quai de l'Adour"
65000 TARBES - Téi. 05 62 35 74 39

Du 13 au 15 à Bassens (33)
National du Conseil General de la Cironde
+ jeunes (Poules)
Guy TROI{OU - 3 rue Pierre de Coubertin
33530 BASSEN§ - Tel. 05 56 06 1Z Z3

Du 13 au 15 à St. Etienne (42)
National, Challenge Caisse d'Epargne (pouies)
André CARILLO - 35 rue de Terrenoire
12rc4 ST ETIENNE - Tei. 04 77 37 56 61

Les 14 et 15 à Bagnols sur Ceze (30)

2è National "Mario" Chal. Brazzevia Caffe (poules)
Gregoire VALVERDE - 39 bis rue de la margue
3O2OO BAGNOLS SUR CEZE - TéI. 01 66 89 93 96

Les 14 et 15 à Melun (77)

2è National de Ia Ville (poules)

Jacques GUIGUE - 72 bd. de l'Almonr
77000 MELUN - Tel. 01 64 52 BB 46

I-e 15 à Melun (77)
1er National (uniors, Cadets, Minimes) (poules)

Les 14 et 15 à rerpignan (66)
4è National de Ia Ville (Provençal) (El. Dir.)
Roger BRUSI - 5 rue du Vilar
661 OO PERPIGNAN

JUIN {suite}

Du 2G au 2l à tvlontluçon (03)
Euro-Peta nque - INTERNATIONAL (Pou les)

Andre RAYNAUD - 22 rue de Blanzat
03100 MONTLUÇON Tel. 04 70 29 27 1ç

Du 2t au 22 à Montlucon (03r

Eurrj-Peianque (lerrInin riplemesi (poules)

Les 21 et 22 à Langres (52)

National de langres (Poules)

MmeJosette SIMON - 9 tmmeuble Morvan
3 rue SaintJohn Perse - 52000 ST DtZt
Té1. 03 25 56 26 44

Les 21 et 22 à Pau (64i

National cie la Ville (Pouies)

Jean-Paul LAGREZE - 9 allée des Erables
64000 PAU - Tel.05 59 02 96 05

Les 21 et 22 à Firminy (42)

ELrro-Peünque 1997 - INTERNATIONAL (pollles)

daniel BACHELARD - La Lie Nord - Rte de Champlong
42300 VILLERFST - Tei. A4 77 69 66 63

Les 21 et 22 à La Courneuve (93)

Festivai INTERNATIONAL PoU IeS)

Jacques COLOMAR 9 15 rue Parmenrier
93380 PIERREFITTE - Têi" 01 48 38 63 64 ou A1 48 26 92 33

Les 21 et 22 à I-a Coumeuve (93)

Festjval National (Feminin triplettes) (poules)

Les 21 et 22 à [a Courneuve (93r

Festival National 1Juniors, Cadets Minimes) lpoules)

Les 21 et 22 à Digoin (71)

1er National du val de loire (El. Dir.l

Mai"cel De CERCHIO - 23 piace de la Greve
71150 DlGOlN - Tel. 03 85 53 03 Z1

Les 21 et 22 à lvlarseille (13)

1er National CAMACHO Patrice er Lovino Emile (El. Dir.)

Alfred CAGLIERI - 38 ave de Florian
13010 MARSEILLE - Tel; 04 91 44 85 36

Les 21 et 22 à Nimes (30)

5e Nationai des Arenes (Rl. Dir.)

ifeminin ripletres rLl. Drr.,

Robert ABEILLE - 4 rue Simil
30000 NIMES - Tei. 04 66 29 47 0B
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